
CAILLAVET (L. -Jean) , Cluny 1898. — La disparition de Cai l la-
vet, ravi par la maladie à l'affection  des siens et de nous tous, le 21 
novembre dernier, fut  une chose si déconcertante que nous avons 
encore peine à l 'admettre. Que cet excellent camarade, d'une si bril-
lante activité, d'un optimisme et d'une santé que beaucoup lui eus-
sent enviés, ait été brutalement fauché  par la mort, voilà ce que 
personne n'eût songé à pronostiquer quelques semaines auparavant, 
au moment où Cai l lavet , ayant quitté Limoges pour Paris, s'apprê-
tait à donner de nouveau tout son effort  dams le travail et dans les 
affaires. 

Notre regretté camarade comptait près de trente années de pratique 
industrielle. Il avait, au sortir de l'Ecole de Cluny, complété ses 
études à l'Ecole Supérieure d'Electricité, et c'est surtout dans cette 
spécialité que sa carrière se développa. 



On le vit successivement dans les lampes et l 'appareillage électri-
que, puis dans l'étude, la construction et l ' installation de barrages, 
de stations hydro-électriques et de distribution d'éclairage et de 
farce  : l'électrochimie, l 'électrométallurgie retinrent également lon-
guement son activité. Il eut en particulier à réaliser des montages 
et mises en marche de fours  électriques pour l 'acier en Allemagne, et 
pour le cuivre au Chili. 

Il appartint notamment, pendant 14 ans, aux Usines hydroélectri-
ques et métallurgiques du Palais, près Limoges (de la Société d'Elec-
tro-Métallurgie de Dives), qu'il dirigeait encore au début de l 'année 
1931. 

C'est dans ces établissements que lui incombèrent la construction 
et la mise en marche du barrage et de la centrale hydro-électrique 
de l 'usine métallurgique et l'électrolyse, ainsi que des lignes d'in-
terconnexion (de voltages variant de 3.000 à 60.000 volts), avec pos-
tes extérieurs et intérieurs. 

Au cours de ces travaux si importants et si variés, Cai l lavet sut 
donner la pleine mesure de ses qualités d'Ingénieur, éminemment 
appréciées de tous ceux qui eurent à travailler avec lui. 

Notre pauvre ami était, en même temps, le meilleur des camarades 
et fut  longtemps l 'un des animateurs du Groupe régional de Limoges. 

Il laisse une veuve et un fils  que ce deuil à très cruellement at-
teints, et à qui nous renouvelons l 'hommage de notre sympathie 
attristée. 


